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RÉSUMÉ 
Un nombre croissant d’immigrants au Canada pro-
viennent de pays où le régime politique diffère de celui 
de leur pays d’accueil sur plusieurs points : dictature, 
hauts niveaux de corruption, contrôle des médias par 
l’État, intimidation des électeurs, etc. Comment cette 
expérience antérieure d’un régime peu fidèle aux 
normes de la démocratie module-t-elle leur percep-
tion du fonctionnement de la démocratie d’ici et leur 
participation actuelle dans la vie politique et civile?  

L’étude se centre sur le degré de participation civique, 
qui englobe la participation politique et communautai-
re, de nouveaux citoyens originaires du Pérou à Mon-
tréal. Ce pays d’origine est choisi parce que ces immi-
grants ont tous connu, du temps de leur vie au Pérou, 
un régime se réclamant de la démocratie mais qui, 
dans les faits, s’écarte sur plusieurs points d’une dé-
mocratie telle que l’on peut la concevoir en référence 
au régime canadien. La singularité de cette recherche 
exploratoire est de tenir compte des variables psycho-
logiques susceptibles d’influencer le processus de par-
ticipation civique : le sentiment de pouvoir amener des 
changements en participant (political efficacy), la 
confiance et les motivations. 

MÉTHODOLOGIE 
Cette recherche est de nature exploratoire et son 
approche qualitative repose sur des entrevues semi-

dirigées. Ainsi, 16 participants originaires du Pérou ont 
collaboré à la réalisation de l’étude en accordant une 
entrevue extensive. Le groupe était composé de 8 
hommes et 8 femmes qui ont tous émigré à l’âge adul-
te. Le nombre d’années vécues à Montréal variait de 6 
à 18 ans. Tous les répondants avaient obtenu la ci-
toyenneté canadienne.  

Les grands thèmes abordés lors des entrevues étaient: 
la participation politique à Montréal et au Pérou; la 
participation communautaire; la perception des systè-
mes politiques péruvien et canadien; l’appropriation du 
fonctionnement du système canadien; la confiance 
accordée aux politiciens péruviens et canadiens; et la 
perception de l’influence que ces répondant peuvent 
exercer à l’intérieur de ces systèmes. 

FAITS SAILLANTS 
Les résultats de l’étude révèlent d’abord que les ré-
pondants savent identifier les principales caractéristi-
ques d’un régime démocratique. Ces derniers souli-
gnent également que ces caractéristiques, notamment 
les droits et libertés individuelles, existent ici, mais 
sont absentes dans leur pays d’origine. En effet, les 
répondants considèrent que la démocratie sous la-
quelle ils ont vécu au Pérou est plutôt formelle que 
réelle. Leur rapport au politique dans le régime péru-
vien est marqué par un manque de confiance envers 



les dirigeants et un faible sentiment de pouvoir chan-
ger les choses en participant.  

Par conséquent, quelles sont les répercussions en 
matière de confiance dans le régime politique canadien 
quand l’expérience antérieure est aussi négative?  

Contrairement à ce qu’on aurait pu penser, la majorité 
des répondants déclarent avoir plus de confiance en-
vers les politiciens et le système canadien. Cette 
confiance se base sur l’évaluation positive qu’ils font 
du fonctionnement de la démocratie ici, particulière-
ment la perception que le pouvoir d’influence des 
citoyens sur les décisions gouvernementales est élevé, 
que les politiciens s’intéressent au bien-être de la po-
pulation et au développement du pays, et que la cor-
ruption est moins importante qu’au Pérou.  

Ainsi, tous les répondants votent aux élections cana-
diennes et leur fidélité aux urnes ne s’explique pas par 
le fait qu’ils aient connu un régime de vote obligatoire 
au Pérou, mais plutôt par un sentiment d’obligation 
morale liée à leur nouvelle citoyenneté. La moitié des 
répondants continuent également de voter aux élec-
tions péruviennes par l’intermédiaire du consulat.  

Tous continuent de s’intéresser à la vie politique de 
leur pays d’origine, mais il apparaît clair que cet intérêt 
ne nuit pas à leur intérêt pour la politique canadienne. 
Toutefois, on constate qu’aucun répondant ne recher-
che pour l’instant un poste électif.  

Enfin, sur le plan de l’implication communautaire, 
quelques-uns des répondants étaient très engagés dans 
la défense des droits au Pérou et/ou dans des initiati-
ves visant à combler les besoins de base des popula-
tions les plus démunies. Cependant, la plupart d’entre 
eux ne sont plus engagés ici puisqu’ils considèrent que 
le contexte social est plus favorable et que leur parti-
cipation n’est donc plus nécessaire. Pour la majorité 
de ceux qui participent toujours, leur implication 
communautaire s’est tournée vers des associations 
réunissant des citoyens d’origine péruvienne dont les 
activités sont surtout de caractère social.  

L’étude conclut que l’expérience antérieure d’une 
démocratie défaillante n’est pas un handicap pour 
l’intégration civique des répondants à la société cana-

dienne. Au contraire, cette expérience, par contraste, 
leur fait apprécier pleinement ce que le régime cana-
dien offre à ses citoyens.  

APPORT À L’ÉLABORATION DE 
POLITIQUES 
Le sujet est d’intérêt pour le ministère de l’Immigra-
tion et des Communautés culturelles qui, dans son 
programme de recherche ministériel 2002-2005, 
annonçait son intérêt à étudier le « niveau 
d’intégration et le degré de participation civique des 
citoyens issus de l’immigration ». Les résultats de la 
présente étude pourraient contribuer à l’élaboration 
de politiques découlant de cette priorité de 
recherche, puisqu’ils traitent non seulement du niveau 
de participation civique des immigrants d’origine 
péruvienne, mais également des raisons qui expliquent 
ce degré de participation. 

À SUIVRE 
L’exploration sur la participation civique des citoyens 
originaires de pays non démocratiques se poursuit 
dans le cadre d’une nouvelle recherche en cours 
menée par Carolle Simard et Michel Pagé. Les 
chercheurs s’intéressent, sous un angle comparatif, à 
l’expérience des immigrants péruviens et de deux 
autres groupes : les personnes immigrantes nées au 
Liban et en Haïti. Afin de mieux comprendre les 
processus complexes par lesquels ces nouveaux 
arrivants, devenus citoyens, appréhendent le fonction-
nement des institutions démocratiques et jouent le jeu 
de la participation civique et politique, trois groupes 
de variables ont été retenues : des variables qui 
définissent les formes de participation civique, des 
variables psychologiques et des variables 
sociodémographiques.  

Sur la base de cette étude exploratoire, les chercheurs 
seront à même de présenter un portrait potentielle-
ment explicatif du comportement politique des 
groupes ethnoculturels. Ils travaillent également à 
l’élaboration d’un questionnaire pouvant servir à 
poursuivre l’étude de la dynamique multidirectionnelle 
sur de plus grands échantillons de nouveaux citoyens 
issus d’une plus grande variété de groupes ethno-
culturels. 
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Pour obtenir plus d’informations sur cette étude, veuil-
lez communiquer avec l’équipe de recherche dont les 
coordonnées apparaissent à la section Domaine 1 du 

site Web d’Immigration et métropoles. 
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